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EXPÉRIENCES PROFESSIONNELLES
• Gérant de l’agence TALPA depuis 20 ans, (bureau d’études 

urbanisme et paysage),
• Gérant de l’Atelier Ligérien d’Adaptation Technologique au 

Changement Climatique.
• 6 Victoires du paysage, Trophée de l‘agence de l’eau Loire 

Bretagne, 8 prix départementaux, OFF du Développement Durable 
2017 et 2021, sélectionné aux prix des zones humides 2017, Prix 
Européen de la gestion de l’eau en ville 2019, 3 jardins au festival de 
Chaumont, maîtrise d’œuvre des Floralies internationales de Nantes 
en 2009. 

• Auteur du livre
      La nature en ville
• Co-auteur du livre
      Commune Frugale
 

INNOVATIONS
• Inventeur de Chaussée Végétale ®, structure de voirie,
• Inventeur de Pavévert ®, joints végétalisés,
• Inventeur de Végétect ®, toitures végétalisées,
• Inventeur de Potafoin ®, Murafoin ® et d’Isofoin ®, valorisation 

écologique de la Biomasse,
• Inventeur de Bocacorde®, re-végétalisation des paysages 

agricoles.

Ce sont des procédés très économiques, et 100% écologiques. 
Ces innovations sont d’un niveau international.





Evolution
de la Nature 

et de la gestion de l’eau



   
   

   
   

13,7 Milliards d’années

4,5 Milliards d’années

250 000 ans

55 000 ans

   
   

    
   

Les Cyanobactéries (consommation du CO2 et 
N2) sont responsables de la grande 

Oxydation, il y a 2,5 Milliards d’années

Il y a 400 Millions d’années les Mycorhizes 
envahissent les terres émergées et permettent 

aux plantes de se développer.

Premiers oiseaux il y a 150 Millions d’années

Premières fleurs et premières abeilles il y a 
100 Millions d’années  



Dans le Sud de la Tunisie, à El Guettar, un Archéologue Français a retrouvé 
la première trace d’un hommage rendu par l’homme à la Nature: 

il y a 40 000 ans, des hommes préhistoriques faisaient des offrandes à une source au milieu du désert. 



L’Oasis d’El Guettar a été créée par l’homme il y a plusieurs milliers d’années, 
en faisant appel à un ingénieux système d’irrigation acheminant l’eau depuis les sources situées aux pieds de la montagne toute proche.



Au milieu du désert, 300 ha de production agricole 

(en parfaite harmonie avec son environnement)
 

faisaient vivre des milliers d’habitants et de voyageurs.



La culture ancestrale en 4 étages de l’oasis d’El Guettar 
étant particulièrement performante!:

-Au sol: les légumes et les céréales (parcelles irriguées),
-Les délaissés au sol: l’élevage et le lait (pâturage de 

troupeaux)
-La strate moyenne: les arbres fruitiers et les pistachiers

-La strate haute: les palmiers (dattes et bois)

L’homme d’aujourd’hui appellerait ça:
 LA PERMACULTURE ou La Forêt jardinée! 



Petite Parenthèse sur la Permaculture:

• 1845: Manuel pratique de la culture Maraîchère de 
Paris (Courtois-Gérard), premier Jalon de la micro-

agriculture intensive et écologique.

• La permaculture a été développée, ensuite, par un 
Américain et un Japonais dans les années 20, puis par 
Bill Mollison, un australien, dans les années 70 et 80. 

• En 2004: Jean Martin Fortier développe une
méthode bio-intensive qui accroît la vie du sol pour 
optimiser les rendements sur de petites surfaces.



En France:
Premières traces de l’agriculture -7000 ans

La révolution de l’An 1000: invention de la charrue 
(et de l’érosion des sols!).

Agriculture vraiment maîtrisée et variée au XIXème siècle 
(perte de nombreuses variétés de légumes et de fruits depuis)

La chaux (carbonate de calcium) + fumier bien composté 
= très bon équilibre écologique des sols.

Les haies bocagères sont apparues 
principalement au XIXème et au début du XXème siècle !



Et puis il y a eu la folle histoire des engrais chimiques
N P K 

(Azote) (Phosphore) (Potassium)

N P K 
Au XVIII° et au XIX° siècle, des scientifiques Français et 

Allemand 
proposent d’utiliser les engrais minéraux en complément 

des engrais ancestraux (organiques).

N
Suite aux deux guerres mondiales l’azote

provenant de la poudre à canon est recyclée dans les champs.
P

Le phosphore (acide phosphorique) vient des déchets de 
fonderies.

K
Après 1870, en guise de compensation de guerre les allemands 
obligent les agriculteurs français à l’utiliser les Potasses d’Alsace.



Agriculture intensive en France:

x Perte de continuités écologiques
x Surexploitation des sols
x Assèchements des marais et zones humides
x Remembrement

« La grande Accélération » depuis l’utilisation systématique de la pétrochimie (agriculture, transport, plastiques, …).

   
   Surexploitation

des sols
Terres appauvries 

voire mortes
   

   

   
   

Surdosage 
d’intrants chimiques NPK

Perte de biodiversité,
déséquilibres écologiques

Surdosage 
de produits phytosanitaires

    
   

    
   

Anéantissements des 
équilibres écologiques

En France, 
l’agriculture contribue à hauteur de 86% à la production du Protoxide d’Azote N
C’est un Gaz à effet de serre 298 fois plus puissant que la même masse de CO2!



En France, 30 Millions d’hectares de terres stérilisées
 dont la productivité n’est due qu’à l’apport permanent d’intrants chimiques.



CYCLE DES 
FAUCHES PRECOCES 

REALISEES EN 
AGRICULTURE 

INTENSIVE

Pulvérisation 
d’engrais chimiques (N)

   
   

   
   

HIVER

PRINTEMPS

ETE

AUTOMNE

Première fauche

Interruption des cycles 
de reproduction de la 

faune et de la flore

Deuxième fauche

Perte de 
biodiversité

Perte de 
biodiversité

Eventuellement labours 
et semis

Perte de biodiversité



Le Râle des Genêts est une espèce éteinte 
dans la vallée de la Loire en quelques 

années.
En cause: les fauches précoces des prairies.

 



En France, à la campagne, les surfaces de prairies naturelles sont en train de disparaître 
à une rapidité jamais connues auparavant.

C’était pourtant le lieu de reproduction et d’alimentation 
de nombreuses espèces animales et végétales



50 % des producteurs de 
fruits et légumes français 
ont disparu depuis les 
1980.

    
   

    
   

Production française de miel 
en chute libre:

En 1995: 35 000 tonnes
En 2004: 25 000 tonnes
En 2013: 15 000 tonnes
En 2019: 9 000 tonnes
En 2021: 7 000 tonnes

31 000 tonnes
 de miel ont été importées en 2016.



Les oiseaux des campagnes sont en 
train de subir un déclin vertigineux!

L’Europe a perdu 80% de ses insectes
 et 421 millions d’oiseaux en 30 ans.



En Pays de la Loire entre 2002 et 2015:

-62 % des chardonnerets ont disparu,

-65 % des verdiers ont disparu,

-69 % des Bruants jaunes ont disparu,



Variation rapide des niveaux d’eau, inondations
(déconnexion des frayères)

=
Mort des cours d’eau



Assèchement des cours d’eau et des zones humides



L’Authion en Juillet 2018



Le Thouet en 1900



Le Thouet en 2018



© Thomas Pesquet



La Compagnie des Phosphates (P) de Gafsa (région d’El Guettar) 
a été créée en 1897 par la France et nationalisée en 1962. 

L’exportation de Phosphate est l’une des principales ressources 
économiques de la Tunisie. 

La Compagnie pompe chaque année des millions de M3 d’eau
 dans les nappes phréatiques fossiles et non renouvelables 

(constituées il y a des milliers d’années) 
afin de laver les minerais avec de l’acide sulfurique aqueux. 
8 M3 d’eau sont nécessaires pour produire 1 m3 d’acide 

Phosphorique (P). 
Des métaux lourds sont aussi déverser dans l’environnement.

Les sources ont disparues.

La nappe phréatique de l’Oasis d’El Guettar 
qui était à -15 m de profondeur dans les années 60 

est aujourd’hui située à – 70 m.
 

L’eau pompée est de plus en plus salée.

Aujourd’hui la compagnie des Phosphates est en graves difficultés 
et la région de Gafsa a un taux de chômage de 28 %.



Dans le Sud de la Tunisie, à El Guettar, une Oasis millénaire se meurt. 
Comme partout sur la planète, l’exploitation à outrance des ressources naturelles non renouvelables en est la cause. 



Et quand il pleut, très rarement, à El Guettar, l’eau ne s’infiltre pas dans des sols morts et secs.  



Il est désormais confirmé 
que les années 2015, 2016, 2017, 2018, 2019, 

2020, 2021, 2022 et 2023
sont les années les plus chaudes jamais 

enregistrées 
(Source: ONU)



Effondrement de la biodiversité + réchauffement climatique

Ce sont les modifications de notre environnement les plus rapides 
et les plus fortes de l’histoire de l’humanité.



La ville gagne sur la campagne (imperméabilisation des sols)
l’équivalent d’un département tous les 5 ans en France.



Les jardiniers en Ville étaient arrivés à des aberrations!



Les jardiniers en Ville étaient arrivés à des aberrations!



Et ça continue!...



Nous n’avons pas encore initié l’adaptation des villes!



Nous n’avons pas encore initié l’adaptation des villes!



Pourtant, nous pouvons
recycler la ville sur la ville. 



La vie des sols se 
concentre sur les 

premiers cm. 



En misant sur le développement des sols 
vivants en Ville, on obtient:

-L’infiltration des eaux pluviales



En misant sur le développement des sols vivants en Ville, 
on obtient:

-La baisse des températures ambiantes par 
évapotranspiration



En misant sur le développement des sols vivants en Ville, 
on obtient:

-La baisse des températures ambiantes par 
évapotranspiration

-La création d’îlots de fraîcheur



En misant sur le développement des sols 
vivants en Ville, on obtient:

-La purification de l’air



En misant sur le développement des sols 
vivants en Ville, on obtient:

-Le stockage du carbone



En misant sur le développement des sols 
vivants en Ville, on obtient:

-Un refuge pour la biodiversité



En misant sur le développement des sols 
vivants en Ville, on obtient:

-Une meilleure santé pour les habitants



En misant sur le développement des sols 
vivants en Ville, on obtient:

-Une meilleure santé pour les habitants

-Et la valorisation du patrimoine
et du cadre de vie des habitants



Renaturation des bourgs face aux 
enjeux de l’eau et de l’évolution

climatique.
-

Présentation de projets réalisés
par l’agence TALPA



FONTEVRAUD-
L’ABBAYE

Centre-bourg (49)













































Clos Coutard / Saumur



Clos Coutard / Previous situation



MAIN PLAN

New school



WORKS

Installation of rubbles from the demolition of 
some neighbourhood’s buildings



Spreading a thin layer of topsoil + soil micro-organisms concentrate



More than 1500 young 
trees were planted



Significant increase 
of biodiversity in city



For the happiness of children and
neighbourhood’s inhabitants



For the happiness of children and
neighbourhood’s inhabitants



Creation of an ecological waterhole fed by school’s rainwater



A living and planted soil allows to infiltrate a high volume of water



A living and planted 
soil allows to 

infiltrate a high 
volume of water



A living and 
planted soil 

allows to 
infiltrate a 

high volume 
of water



A living and 
planted soil 

allows to 
infiltrate a 

high volume 
of water



A living and 
planted soil 

allows to 
infiltrate a 

high volume 
of water!



LE THOUREIL 
(49)













DURTAL 
Cimetière (49)









AVIRÉ 
Les Méandres de la Sazée (49)



































La zone d’activités de Boisse
St Junien (87)



















Aménagement
de Boulevards 

Ecologiques



Notre 
regard doit 

changer



Notre 
regard doit 

changer



Notre 
regard doit 

changer



Notre 
regard doit 

changer



Notre 
regard doit 

changer



Notre 
regard doit 

changer



Notre 
regard doit 

changer



Merci de votre attention
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